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392 La Clef du Cabines.
7.cn Pannée 1714, o0 vous trouvercs 2:17:

fois 7. De forte qwon tronvera dans tontzs

ccn-rmm.ur‘v d'usc Chronelogic Gogulicre,
sq cens desx jois le mombre 7.

Leitre éerite fie Z.mz»lre: Je 1. Oﬁuére,

o Ans doute qu'il pnroitm biea-tée un Ma-
L) uifefte qui éclaircira les raifons qui one
borté les  Beolfeis 2 prendre .les Armes
Poor roarrer dams leurs ancientes libettez,
& remettre {ur leur Tedne, le feul Prince
qui refte de la Roy ale Miifon de Stuare.
Les clair-voyans ont tolijours cril gus antipatie
paciralle edrre  lek Fcc(fms & les Anglois
détruiroit wuion des deux Rmyaumc , (oud
viage de la politique du fen Roi Guillau-
te) & qu c¢ [eroit, vn jour le Jevain dune
guerre eatre fes, deux Royaames : principale-
ment lors qu'on vit qu'on vouloitaflujeteir PE-
cofle aux loix faites ou a faire dans le Parle-
ment d’ Anglctcne ol la plurahtc des voix ne
pouvoit jamais ére du ¢dré des Ecoflois. Dans
os dernicres, ainées du Regae de la feu Reine
Anne, les Ecoffois reprefenterent fouventleurs
gncfs contre ce Traité d’union ; en demands-
rent la diffolution; on la propofa dans le Par=
lement Butanmquc mais les Aaglois par la
fuperioritd des fuffrages, en éluderent la de-
mande, & Von crue dass ces dergiers tems,
avoir érouffé les prérentions de la Narion, en
donnant au Duc d’Argile, & 3 quelques autres
Seigneurs particulfen des Chargcs & des Em-
ploxs, .dont on dépoiiilla la partie plalgnantc.
Quei qu'il en (oit, le murmure & le mécon-
tentement de la Nation a. &:6é pouﬂ"ﬁ loin
qu'une grande Pamc cft déja fous les armes,
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